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L'homme médiocre aime les écri-

vains qui ne disent ni Sui ni non

sur aucune question, qui n'affir-

ment rien, qui ménagent toutes les

opinions contradictoires.
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DES RUESLARGES
POUR LA SECURITE PUBLIQUE— LE PROGRES.

I’EMBELLISSEMENT DE LA LOCALITE,

La circulation, nul ne le conteste, devient de
plus en plus intense sur nos routes et dans les rues
de nos villes et villages.

Ces chemins, ces artères, ces ruelles, dont on
s'accommodait naguère, sont devenus insuffisants
en largeur, par suite du nombre sans cesse croissant
de véhicules de tous genres : automobiles, camions,
motocyclettes, voituresà traction animale, bicycles,
etc.

Les voies étroites ou tortueuses sont une occa-
sion constante d’accidents, une source continuelle
de désagrément pour le public voyageur et les pié-
tons. |

Les gouvernements ont compris la nécessité et
les avantages pour un pays d’avoir des routes droi-
tes, larges, propres. Aussi, ne dépensent-ils pas des
sommes considérables en travaux de voirie : pour
redresser les courbes dangereuses, élargir les che-
mins, les ponts, diminuer les côtes, abattre la pous-
sière. Ces diverses entreprises constituent, dans
l’ensemble, une oeuvre gigantesque, surtout lors-
qu’on considère les sommes énormes qu’elle coûte.
Cependant cette idée et sa mise à exécution rencon-
tre l’adhésion de tous ceux qui désirent sincère-
ment, efficacement l’embellissement, l’avancement
de notre beau pays, de notre chère province ?

Oui, l’on se réjouit, par avance, de la magnifi-
que nouvelle route Montréal-Québec en voie ,de
construction. Déjà, l’on entrevoit que le commer-
ce, les industries, l’agriculture,les affaires en géné-
ral auront tout à y gagner, parce que cette nouvelle
route mettra en relation plus directe, en communi-
cationplus facile les villes, les villages et les campa-
gnes qu'elle traversera, oe --

Ce quiest bon, avantageux sur une vaste échel-
le ne doit pas étre considéré de moindre importance
dans un cadre plus restreint.

Or, si les routes larges, bien entretenues, sont
devenues une nécessité, créent des sources de pro-
gres, que fautril penser des rues étroites, où la circu.
lation constitue une véritable menace à la sécurité
publique, une entrave au développement des affai-
res ? .

Il est évident que dans tous les centres d’une
certaine importanceil serait fort à propos de consi-
dérer la question, afin d’apporter une solution à ce
problèmede la circulation.

Débarrasser les principales artères d’une ville
des poteaux, des bornes-fontaines; construire, les
trottoirs plus près des établissements de commerce,
afin d’élargir l’espace réservé aux véhicules : voi-
là ce qui devrait faire le sujet de sérieuses études de
la part du conseil de ville.

Nous ne nousle dissimulons pas : ce projet est
d’une assez vaste envergure et demande des débour-
sés considérables. Cependant, nos gouvernements
ne sont-ils pas disposés à accorder de larges subven-
tions pour venir en aide aux sans-travail ?  Plu-
sieurs villes déjà ont profité de cette opportunité
pour exécuter des travaux d’embellissement. Pour-
quoi ne pas saisir l’occasion si propice, afin de don-
ner un véritable aspect commercial à nos ruesprin-
cipales des affaires ?

D'ailleurs,s’il fallait compter sur le concours
des propriétaires des établissements situés sur ces
artères commerciales, ceux-ci s’y prêteraient assu-
rément de bonnes grâces, parce que ce sont eux sur-
tout qui en retireraient le plus grand bénéfice. En

effet, passer plus près desvitrines, des étalages, des
bureaux est une invitation constante à entrer dans
les magasins, les places d’affaires.

Par ailleurs, l'encombrement de la rue, les
marches nuisibles, l’absence d’endroit pour station-
ner font souvent remettre à plus tard une emplette,
Un arrêt au restaurant, une visite chez le médecin,
le notaire ou l’avocat. Plustard, on se trouve dans
uneautreville et l’on se procure là ce qu’on a négli-
gé d'acheter chez soi. Corfséquences : le marchand
local, le professionnel de chez nous ont perdu,l’un
une vente, l’autre une consultation.

Ne l’oublions pas : nous vivons au siècle du
moindre effort. Si nous voulons réussir, voir aug-

menter nosaffaires, rendons aux clients la tâche fa-
cile. Qu'ils trouvent notre porte ouverte à leur por-
tée. Ils y entreront sans effort. Etlesaffaires pro-
gresseront,

Marthe LEMAIRE-DUGUAY

———
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Le règlement des
vidanges sera

sirictement observé

En vertu du règlement des vi-

anges, No 96, tous les citoyens de

la ville de Nicolet qui ont quelques
déchets à faire transporter doivent
les mettre dans des récipients qui

doivent étre déposés près du dépo-

toir, en face de leur résidence, le

vendredi de chaque semaine au

plus tard à 8 heures du matin, a-

lors que dans le cours de la jour-
née, le camion de la ville charroie

ces déchets au dépotoir de la mu.

nicipalité,

Le paragraphe 7 du dit règle-

ment se lit comme suit: “Il est dé-

fendu de déposer des levures, or-

dures, rebuts, déchets animaux
morts, vidanges et toutes autres

matières malsaines ou nuisibles
dans toutes rues, ruelles, cours,

places ou lots vacants, dans les li-
mites de la ville, et le propriétaire
ou occupant de ce terrain sur le-

quel se trouveront des impôts mal-

sains devra les enlever de ce ter-

rain dans les 12 heures après avoir
été requis de le faire par Je mé-

decin-hygiéniste de la ville ou par

l'officier de police.”

En vertu de cette clause, il est

strictement défendu de transporter

des déchets quelconques sur les
bords de la rivière Nicolet. Or, il

arrive que quelques propriétaires
riverains permettent le transport

de certains déchets sur leurs pro-

priétés qui font le rivage de la ri.
vière Nicolet.

Lors de sa dernière séance, le

conseil a considéré que cette in-

fraction à l’observance du règle-
ment des vidanges ne pouvait plus

être toléré tant au point de vue de
l'hygiène ‘qu'Au point de vue es-
thétique. Il nest pas dans l'intérêt
de la ville de tolérer un tel état de
chose si l'on ne veut pas que les

nombreux étrangers qui rentrent

dans cette ville par la route natio-

nale No 3 en traversant le pont

Trahan n'emportent avec eux une

fausse impression de Nicolet en

croyant que la rive est de la ri-

vière est un dépotoir public,

L'aspect que présentent les or-
dures déposées sur le rivage de la
rivière Nicolet est disgracieux et
cet état de choses ne doit plus être
toléré, Aussi le chef de police Ed.
Beaulac et l'échevin R, Blanchette,
président du comité de l'hygiène,
ont-ils été chargés de faire une ins-

pection du rivage de la rivière Ni-
colet et de le faire nettoyer. Les

propriétairesriverains seront aussi
avisés qu’ils ne devront plus accep-
ter de dépôts de déchets sur leurs

Nicolet sans s’exposer à subir la
sanction imposée par le règlement

No 96 des vidanges, paragraphe 19
qui se lit comme suit: “Toute per-

sonne qui contreviendra à uelqu’u-
ne des dispositions du présent re.

glement sera passible d’une amen-

sonne qui contreviendra à quelqu’u-

dy paiement immédiat de la dite
amende avec ou sans frais, et à
défaut, selon le cas, d'un empri-

sonnement à être fixé par les cours

de Justice nommées à cet effet à la

discrétion du Juge; mais la dite

amende n'excédera pas $40.00 et
l’emprisonnement ne dépassera pas

deux mois de calendrier, le dit em-
prisonnement cependant devra ces-

ser en tout temps avant l’expira-

tion du terme fixé par la dite Cour
sur paiement de la dite amende’ et

des frais, selon le cas, et si, l’in-
fraction est réitérée, cette récidive

constituera, jour par jour, après

sommation ou arrestation une of-
fense séparée.”

 

La Confirmation a Nicole!

Dimanche, le 30 avril courant, a

3 heures p.m., aura lieu, en la ca-

thédrale de Nicolet, la confirma.
tion annuelle des enfants de la ca-

thédrale St-Jean-Baptiste de Nico-
let, comprenant les enfants de la

ville de Nicolet, et des paroisses
St-Jean-Baptiste et Nicolet-Sud.

Vu l'absence de Mgr A. Lafortu-
ne, évêque de Nicolet, retenu par

une grave maladie à 1'Hotel-Dieu
de Montréal, depuis quelques mois,

cette cérémonie de la confirmation

sera présidée cette année par Son

Exc. Mgr Roméo Gagnon, évéque

d’Edmunston, N.B., autrefois vi-

caire général du diocèse de Nico-

let 
# ’ : * + !propriétés riveraines de la rivière

Imprimé à St-Joseph-de-Beaucc. vendredi, le 21 avril 1950

—

M y a quelques jours, avaient

lieu en la cathédrale de Nicolet, au

milieu d'un grand concours de pa-

vents et d'amis, les funérailles de

M. Jean-Baptiste Millette, agrong-

me régional de Nicolet décédé 4à

l’âge de 54 ans et 10 mois, à l'Hô-
pital Notre-Dame de Montréal.

 
Il laisse dans le deuil son épouge,

née Bernadette Chamberland; 10

enfants: Rosaire, m.d. interne ! à

l'Hôtel-Dieu de Québec, Suzanne,
g.m.e.; Rolapd, étudiant; Monique

(Mme Cloutier); Bernard. Jegn-

Paul, M. Jacques, Guy, Claude, tèus

étudiants; Serge, 5 Ans et un gen-

dre M. Jacques Cloutier, industriel

de Nicolet. Lui survivent égale-

ment 6 frères, 1 soeur, ses heayx-
parents M. et Mme E. A. Cham-

berland, de Bic, 2 beaux-frères, 7
belles-soeurs, sans compter ses he-
veux et nièces. $
Avec lui disparait une autre Hl.

le figure du corps agronomique ev

du monde social,
Né le 21 mai 1895 à St-Guillau-

me d'Upton, il terminait ses études

classiques au Séminaire de Nicolet

en 1916, A la demande de Sun Exc.

Mgr Georges Courchesne alors pro-

fesseur au Séminaire de Nicolet,

il fit partie du premier groupe ni-
colétain qui embrassa la carrière a-
gronomique à la fin du cours clas-

sique.

Un mouvement d’une très grande
importance veint d'être mis de l'a-
vant par les organisateurs sportifs
et sociaux de la ville de Nicolet.

Depuis plusieurs années la ques-

tion de finances est un obstacle à

la bonne organisation des mouve-

ments sportifs et sociaux de cette

ville. Chaque année chacune de ces

associations se trouve dans l'obli-
gation de réquisitionner soit chez

les particuliers, les conseils muni-

cipaux ou chez d'autres corps pu-

blics, les deniers nécessaires à l'or-

ganisation des oeuvres sportives ou

sociales. En définitive ce sont tou-

jours les mêmes qui sont approchés
et qui sont appelés à fournir les

fonds nécessaires pour la mise en

action de chacune de ces associa-

tions, L'obligation d’agir ainsi de-

vient gênant pour les organisa-

teurs des mouvements sportifs et

sociaux de cette ville,

 

 

 

ABONNEMENT :

Un an sLes

Six mois usve 0

ETATS-UNIS :

Six mois .…12.+ eux nw

Un BD ces cece oe prevsenes $1.50

——

=

Camille Duguay, fondateur.

 

Funérailles de Monsieur
Jean-Baptiste Millette

—__

Bachelier d'Oka en 1920, il en-

trait ensuite au service du Ministo-

te Provincial de l'Agriculture.

Il débuta à Maria, comté de Bo.
naventure, Six mois plus tard, il

étail nommé agronome à Matane,

où durant 17 ans, il conquit l’estime
de l'admiration de toute ln popu-

lation, En avril 1922, il épousait
Mile Bernadette Chamberland, Au

cours des années passées à Matane
tous les champs d'action s'ouvri-

rent devant son désir de servir et

de se dévouer, La, classe agricole,
autant par amour que par devoir,

fut l'objet constant de sus petivités

Pour elle, il crée et organisa plu-
sieurs coopératives agricoles très

importantes; il créa el organisa

encore dans presque toutes les pu-

voisses des Cercles de fermières,

des cercles de jeunes éleveurs, des

centres de criblage, des cercles n-

vicoles, des centres de controle

luitier, ete... En plus de ces neti-

vités professionnelles, il occupa dif-
férents postes. I] fut président de

la Commission Scolaire, échevin du-

rant deux termes, président de la

St-Vincent de Paul, président de la

Société St-Jean-Baptiste et inspec-

teur du bureau d‘Hygiène, Il était
l'ami de tous; il a également été

le compagnon quotidien de M. le

chanvine Côté.
En 1937, il s’installait à Pierre-

ville, comté d’Yamaska, à titre

d’'agronome régional du district de

Nicolet, L'année suivante, comme

le bureau régional de Pierreville é.

tail transféré à Nicolet, il y démé-

nägeait également. Là encore, il

poursuivit son inlassable désir de

se donner et de servir, Entre au-

tres choses, il fonda et organisa

plus de 30 coopératives agricoles,
Là encore, élargissant le cercle de
sa profession, il participa a plu-

sieurs netivités de sa ville, Il fut
échevin durant 4 ans, président de

la ligue du Sacré-Coeur durant de

nombreuses années et membres des

Chevaliers de Colomb, Dans tous
leg domaines de son activité débor-

dante, il n'avait qu’une ambition;

faire son devoir el rendre servi-
ce, Il fut toute sa vie, un modèle
pour son entourage et ses parents 
 

(suite à la page 4)

Création d’un comité de
loisirs à Nicolet

 

Après une étude approfondie des

moyens à prendre pour remédier à
cet état de chose, les différents

chefs des oeuvres sportives et so-

tlales de cette ville en sont venus

à la conclusion qu'il serait très a.

vantageux de centraliser tous ces

mouvements, d'en venir à une en-
tente en formant un seul corps qui

aurait toute juridiction pour s'a-

dresser au nom de toutes les as-

sociations sportives et socinles de

cette ville au Ministère du Bien-

Etre de la Jeunesse, à Québec,

pour obtenir quelques octrois qui

aideraient à l’organisation et au

maintien de ces organisations. À

cet effet, une réunion des représen-

tants des divers mouvements spor-

tifs et sociaux de cette ville vient

d’avoir lieu a l'Hôtel-de-Ville, Plus

d& 18 représentants de ces divers

mouvements étaient présents à

(suite à la page 4)
 

Lors de sa dernière séance, le

conseil de la Ville de Nicolet a au-

torisé le greffier et le trésorier de

cette ville à transférer sur le rôle

d'évaluation les propriétés suivan-
tes: Cession par Marie Caroline et

Adélaide Beaubien à Antonio St-
Jean du lot cadastral 242; Rétro-

cession par la Caisse Populaire de

Nicolet à Raoul Blanchette du lot
No 367.16. De testament de Lucien

Métivier, le dit Lucien Métivier lè-

gue tous ses biens à son épouse Da-

me Jeanne Leclerc. Dans une dé-

claration de décès faite par la dite
Dame Jeanne Leclerc, le dit Lucien

Métivier a laissé la moitié indivi-

se du terrain ci-après désigné; lot

No 367-8, Donation par Dame Céli-

na Arseneault, ‘veuve Richard, à

Dame Azélie Dubois, épouse de

François Mercure du lot No 361-19,

Bail à rentes foncières par Antoi-  

Mutations de propriétés
à Nicolet

nette Trudel à la ville de Nicolet

des terrains ci-après désignés: Un

terrain en la ville de Nicolet fai-

sant partie du lot de terre portant

le No quatre de lu subdivision du
lot primitif No 178.4 du cadastre

renouvelé de la ville de Nicolet, le

dit terrain mesurant une largeur
de 322 pieds et 5 pouces, ou envi-

ron, dans la ligne sud-est, et envi-
ron 645 pieds dans la ligne nord-

ouest en suivant la courbe décrite

par le chemin de fer “Canadien

National” lequel] est désigné au dit
cadastre comme étant le Nn 178-2;

le terrain présentement baillé se
terminant en pointe à sa jonction
au nord-est avec le terrain de J. J.

Joubert ou partie de 176-1; et ain-

si borné au sud-ouest, partie au

terrain ci-après désigné, et partie

au surplus du No 178-4, propriété

du bailleur; au sud.est au No 176-

(suite à la page 4)

 

Le Grand Spectacle de
l'Année Sainte à Nicole!

Jeudi le 20 avril courant, a 8h.

du soir, la population de Nicolet

aura le grand avantage d'assister

au Grand Spectacle de l'Année
Sainte cn la salle Ste-Elizabeth.

Avec le concours de l'Association

des Dames de Charité, de cette vil-

le, le magnique drame “La Passion

du Fils de l'Homme” de Paul Gury

Le Gourindee sera présenté à l'ad-

miration de la population nicolétai-
ne, Plus de cent mille personnes

l'ont vu et applaudi lors du Con-

grès Marial d'Ottawa, C'est uve

chance unique qui est offerte à tou.

tes les personnes qui n’ont pas eu

l'avantage de se rendre à Ottawa

au mois de juin 1947, Plus de bo
personnes sont en scène dans un

décor fabriqué spécialement pour

cette représentation en lu salle Ste-

Elizabeth, Tous les spectateurs

pourront voir la ville de Jérusalem,

ln maison de Béthanie, le Palais
d'Hérode, le Palais de Pilate, le

Jardin des Oliviers, le Tombeau de

In Résurrection, le Calvaire, ninsi

que plusieurs autres vues de Ter-
te Sainte, et comme tableau final

Sa Sainteté le Pape Pie XII

Toute l’assistance sera nussi bé-

moin des décors d'une grande
splendeur, de costumes de grande

richesse et d'un goût unique, de

jeux de lumière féériques et d'une

musique prenante enregistrée par

les plus grands orchestres du mon-

de,

Jean-Paul Kingsley, avantageu-

sement connu par la province et à

Montréal, à asgumé la direction ar-

tistique de ce grand spectacle el

jouera lui-même le rôle de Jésus,

Les Dames de Charité font un vi-
brant appel à toute la population
tant de Nicolet que des paroisses
voisines pour que personne ne per-
de cette ocension unique de voir

“Jésus Pils de Marie”,

Le Conseil 1326 des Ch.
de Colomb de Nicolet
demande la nomination
d'un ambassadeur au
Valican

Après avoir pris connaissance
d'un message de M. J. Luvallée, secrétaire d'Etat des Chevaliers de

Colomb des Chevaliers de Colomb

demandant aux divers Conseils des
Chevaliers de Colomb de ln provin-

ce de Québec de réclamer auprès

du Tris Honorable Louis St-Lnu-
rent, premier ministre du Canada
et de Phon, LL. B, Pegrson, ministre

des Affaires Extéhieures ainsi

qu'auprès des députés la nomina-

tion immédiate d'un ambassadeur

auprès du Vatican, Je Conseil 1326
des Chevaliers de Colomb de Nico-
let a unanimement appuyé cette

demande et la résolution à été im-

médiatement expédiée à qui
droit,

de

 

"Dites-moi"’

Voilà une émission qui met à
l'épreuve l'esprit d'observation
des radiophiles. Les fidèles au-
diteurs de DITES-MOI sont tou-
jours à la recherche du fameux

bruit mystérieux que leur fait en-
tendre Bernard Goulet. Ecoutez
DITES-MOI du lundi au vendre-

di 4 6 h. 45 p.m,, sur les ondes de

CHRC, et si vous réussissez a i-
dentifier ce bruit, faites parvenir
votre réponse à “DITES-MOI”,

Poste CHRC, Québec. Et n'ou-
bliez pas que pour doubler votre

prix vous n'avez qu’à inclure une

preuve d'achat du produit an-
noncé au cours de l'émission.

Protection peu coûteuse

Les enfants en croissance re-

quièrent la vitamine D tous les
jours. Mais cette vitamine ne se

trouve pas en quantité suffisante

dans le régime normal et on ne

peut non plus l'obtenir de façon
pratique du soleil. Il faut donc

pendant toute la croissance l'a-

jouter artificiellement au régime
de l'enfant. Partout au Canada,

elle s’achète à prix modéré sous forme de liquide, de capsule ou

autre.

Lors de sa dernière assemblée

tenne récemment en su salle de la

vue Fortier, le conseil 1320 des

Chevaliers de Colomb de Nicolet

a rendu un brillant hommage à la

m-moire de M, Jean. Baptiste Mil-

lette l’un de ses membres les plus

distingués décédé récemment en

cette ville,
Invité par le Grand Chevalier à

faire cet éloge funèbre du chevalier

J. Bpte Millette, Me J. A, Gau-

det, maire de lu ville de Nicolet

s’exprima ninsi: “Depuis quelques

mois, il semble que le Conseil 1326

îles Chevaliers de Colomb de Nico-

let, nit été éprouve plus qu'à l’or-

dinsire par la perte de plusieurs de

ses membres, et non les moindres,

Depuis l'automne dernier en ef-
for, il ne s'est pus coulé de mois

sans que l'on ait à rappeler le sou-

venir de l'un des nôtres ravi à l'uf-

fection des siens et à l'amitié de

ses frères pur celte impitoyable

faucheuse qu'est la mort.
Connaissant les relations plus é-

troites qui m'unissaignt uu rove

Jean-Baptiste Millette, le Grand- Chevalier m'a demandé de rappe-

Le Conseil 1326 des Chevaliers de Colomb
de Nicolet rend hommage à la mémoire
de M. Jean-Baptiste Millette, membre
de ce conseil, décédé récemment

ler son souvenir et d'évoquer de-

vant vous quelques-unes des étu-

pes de sa vie, En acceptant cette

invitation que ma grande umitié
et ma haute considération pour le

regretté disparu m’empéchaient de

refuser, je m'exeuse de n'apporter
ici que quelques notes sans suite,

indignes peut-être du souvenir que

nous gardons tous de cet homme.

Je n'ai plus, si parfois je l'ai eu,

In faculté de parler, voire mème
d'écrire, que possèdent à un haut

point certains membres de cette
Cour, Je ne voudrais pas, non plus,
faire nete de modestie trop pro-

noncée, en fmplorant votre indul-
gence D'ailleurs toutes les oceu-

sions sont bonnes pour mériter, Je
vous remercie done de l’uttention

que vous voudrez bien me porter.
Pour ceux qui habitent Nicolet

depuis peu, et pour tous, peut-être,

car In mémoire est In faculté d'ou-

blier, jetons un regard sur la bio-

graphie de Jean-Baptiste Millette.

Jean-Baptiste Millette était né à
S1-Guillaume d'Upton, d'une famil-
ke rurale; 1} fut toujours fler de ses

(suite à la page 4 )
 

Echange de

 

“Visites intorprovinciales”, socié

té qui luvorise l'échange de visites

entre Canadiens des deux langues

prend toujours de l'expunsion, Au

cours de lu dernière année, 462 Cu-

profité des avantages qu'elle of-

fre. La plupart de ces jeunes onl
échangé des visites pendant la pé-

riode des vacances tandis que les
autres se sont rendus duns l'une

ou l'autre province pour y (ruvail-

Jer, De plus, des familles qui ont
échangé des visites au cours d’an-

nées précédentes continuent de le

faire chaque année, Lu société n’est.

pas toujours mise au courant de

telles visites,

In société à aussi organisé deux
voyages-groupes: l'un aux vacan-

ces de Pâques pour des étudiants

de Ontario et "autre en aout pour
des jeunes filles, sténo-dactylogra-

phes el vendeuses. Ces voyages qui

ne sont pas à proprement parler

nadiens dont 238 de langue tran.

enise of 214 de langue anglaise, ont

-

visites entre

jeunes Canadiens

 

des visites, sont organisés, =Loul

particulièrement le second, duns le

but d'être utile aux personnes qui

désirent employer leurs courtes
vacances pour faire un voyage tout
à In fois agréable et éducatif,
Afin de permette à un plus

grand nombre d'étudiants de mieux
connaître leur pays et leurs compn-

Lriotes, d'étudier une langue secon-

de, des bourses sont offertes chn-

que année par les Clubs Rotary de

Québec et de Wiarton, Ontario, par

le elub Richelieu de Québec et le
Business and Professional Wo-

men's Club de Simeoe, par les High
Schools de Walkerton, Sallfast ot

l’udlington et par le collège Up-

por Canada, de Toronto,

A Toronto et iv Québec, des clubs
groupant les participants aux “Vi.

silos interprovinclales” ont été pr-
ganisés, Les membres de ces clubs

prêtent leur concours à l'occasion.
Tantdt ils organisent un pique-ni-  

(suite à la page 4)
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® L’honorable Maurice Duplessis, premier ministre de la province

de Québec, qui célèbre, le 20 avril, son 60 ième anniversaire de nais-

sance. Il est premier-ministre pour un troisième terme, son gouver-

nement d'Union Nationale ayant été élu en 1936, réélu en 1944 et en

…_- - -— — — - — À
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Faits saillants
du rapport annuel de la Ford Motor

Company of Canada, Limited, pour

L'exercice 1949.

  

L'année a été la meilleure qu‘ait

connue la compagnie depuis sa fon. |?

dation,
Le volume des ventes a atteint

un record sans précédent de $212,-

$36,601, soit 26 pour cent de plus

qu’en 1948.

Cette augmentation est due en-

tièrement à l'accroissement des
ventes sur le marché canadien, où

la Société Ford du Canada a ven-
du 35.7 pour cent de tous les véhi-

cules d'origine canadienne ou amé-
ricaine vendus en gros durant l'an-

née,

Les ventes réalisées au Canada

ont totalisé une somme de $182,-

077,638, soit 85.8 pour cent du to-
tal des ventes, alors qu'en 1948, el-
 —

   

POMPES
pour égouts de

CAVE

 

  
VENDU PAR

LA FONDERIE
UNIVERSEL” ENR.

Tél, 244-w

Victoriaville, Qué.    

les s'étaient chiffrées par 122,118,-

522,

En 1949, les Canadiens out ache-

té plus de voitures Ford que de

n'importe quelle autre marque. La

voiture Météor s’est placée au troi-

sième marque parmi toutes les

marques, et les voitures Mercury

et Monarch l'ont emporté par le

chiffre des ventes sur toutes leurs

rivales dans leurs catégories,

Les camions Ford et Mercury

réunis ont constitué 33.9 pour cent

du nombre total de camions cana-

diens et américains vendus dans le

pays en 1949,

Les ventes de tracteurs et de ma-

chines aratoires importées par la

société pour être vendus au Cana-

da ont été plus nombreuses que

jamais,

Les bénéfices nets de $17,256,762

équivalent à $10.40 par action, et à

8.130 du chiffre des ventes,

l'actif total de $138,753,042 a

excédé tous les totaux précédents,

dépassant de $18,386,568 celui de

In fin de l'exercice 1948.

Le nombre des employés, soit en
moyenne 14,257, a été légèrement

plus bas que celui de 1948 alors que
ln moyenne fut de 14,298. Les sa-

laires et payes ont atteint le chiffre
record de $40,735,348,

La production de 112,130 voitu-
res et camions a excédé tous les

records du passé; en 1948, elle fut

de 97,015 véhicules, La compagnie

s'est avérée une fois encore le plus
important constructeur de véhicu-

les-moteurs au Canada.

Les prix des voitures et camions

construits par la compagnie en

1949 n'ont pas accusé de hausse, malgré l'augmentation des frais

entrainés par la dévaluation du

dollar canadien ainsi que par les

nombreuses modifications extérieu-

res et mécaniques apportées en dé-

cembre Aux voitures de tourisme   1950,
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V'la le bon vent”

V'la le bon vent est une nou-

velle émission de Radio-Canada

qui nous permettra d'entendre ce

que la musique populaire offre de

meilleur. Le répertoire ost trés

vaste puisqu'il comprend d'in-

nombrables airs de folklore, des

mélodies ou des danses de grands

maîtres, ou, encore, de spirituel-

les chansons de compositeurs aus-

si connus que Charles Trenet et

Vincent Scotto.
V'la le bon vent est entendu

chaque lundi soir, de 9 h. 30 à 10

heures. Le réalisateur, Georges

Dufresne, s’est entouré de musi-

ciens d'une vaste expérience:
Hector Gratton comme chef d'or-

chestre et Louis Bédard qui diri-

gera les Troubaduours du Québec,

un choeur qu'il a constitué, il y
a quelques années.

 

Ces musiciens nous uffriront le

24 avril un programme d'une
grande variété. L'orchestre joue-
ra la Marche en xol de von Holet,

la Pastorale évossaise de Gustave
Sainger, Pastorale et Scherzo de
Scarlatti et, enfin, une Berceuse

sauvage de son directeur. lui,

comme dans plusieurs autres de
ses oeuvres, Hector Gratton s'est

inspiré du folklore.

Les Troubadours du Québec

chanteront le Tango du chat de
Vincent Scottu, Ne vous estimez

pas tant, un air de folklore har-
monisé par Louis Bédard, et Ding

Dong de Charles Trenet.

La reprise de Montage”
à Radio-Canada

Radio-Canada reprendra, le 28

avril, l'émission Montage qui a
obtenu un beau succès l'été der-
nier. Chaque vendredi soir, à &#
h. 30, une équipe d'écrivains nous

parlera de la vie à Montréal et à
Québec, de faits peu connus de

la petite histoire ou, encore, des
légendes de notre pays.

Mme Lucette Robert nous si-
gnalera les pctits.et grands évé-

nements de la semaine à Mont-
réal, en particulier ceux de la vie

mondaine. Mlle Charlotte Sava-
ry racontera de son côté l'une des
nombreuses légendes dont se sou-
viennent encore les Québecois; M.

Léon Trépanier nous reviendra

dans un rôle de vieil antiquaire
et il nous décrira chaque semaine
une belle pièce de son inépuisable

collection; enfin, M. Jean Sarra-
zin nous signalera des aspects peu
connus de Québec et il nous fera
le portrait d'une personnalité.

Paul-Henri Chagnon est le réa-

lisateur de Montage.

"Neiges” au fhéâtre Ford

A l'affiche du “Théâtre Ford,
jeudi soir prochain le 27 avril,
de 9 heures à 10 heures, Radio-

Canada présentera une pièce ra-

diophonique intitulée “NEIGES”,
dont les auteurs sont Marcelle
Maurette et Georgette Paul.

Cette pièce décrit la rivalité en-
tre une danseuse célèbre sur son

déclin, Monna, et une jeune étoi-
le, Claudie, fui, sans s'en rendre
compte, porte ombrage à son ai-
née.

L'amoureux de Monna, cons-

tamment éconduit par cette der-
nière qui sacrifie tout à son art,
s'éprend finalement de Claudie et
part avec elle. Lu jeune étoile
connaît de grands succès. Puis
vient le moment où Monna essaye
de reprendre la faveur du pu-
blic. À la dernière minute, ce-
pendant, Monna:se sent incapu-

ble de remonter sur les planches
et c'est Claudie qui sauvera la si-
tuation dans l'apothéose de son
triomphe auquel elle associera
généreusement Monna.

Les principaux interprètes de
cette adaptation radiophonique
seront Yvette Brind’Amour, An-

toinette Giroux et Roger Garceau.
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Le “Théâtre Ford”, commandi-
té par la compagnie Ford du Ca-
nada, est radiodiffusé chaque jeu-
di soir, de 9 h. à 10 h,, par Radio-
Canada.

"Escale”

Les compositeurs anciens et

modernes se sont inspirés de leur
caractère propre à leur pays d’o-
rigine et aux pays où ils ont vé-
cu. ‘On retrouve donc dans leurs
oeuvres l'atmosphère qui les a
entouré. Au gré de la musique
vous êtes invités à visiter un pays
différent chaque suir de la semai-
ne à CHRC, à 7 h. 30. Cette é-
mission mettra en vedette les plus
grands artistes contemporains.

‘Visage du monde”

Alain Grandbois est l’auteur de

Visage du monde. une émission
que Radiv-Cunada présente cha-
que mardi soir, à 7 h. 45. Cet

excellent écrivain nuus fera vi-
siter les grundes villes d'Orient

et d'Occident où il à fait des sé-
jours prolonges.

Jacques Auger lira ces récits
qui nous feront traverser l'Euro-
pe, la Chine, les Indes, les Amé-
riques.

Alain Grundbois ‘u beaucoup
voyagé. Ses premiers vers ont
paru en Chine; un autre de ses
ouvrages à été publié à Paris. Il

a ensuite obtenu à deux reprises
le Grand Prix littéraire de la
Province de Québec: en 1041,
pour un ouvrage sur Marco Polo

et, en 1947, pour un recueil de

poèmes:

cueil: “Rivages de l'homme”.

 
“Les Iles de la nuit”. tion Catholique auprès des aveu-

Depuis, il a publié un autre re-|gies lui parler du rôle qu’ils accom

CAMILLE

de tous

200 Est, Notre-Dame  
90902000000

Message de Sa Sainleté
le Pape Pie XII aux

aveugles du Canada

“que ls lumière de l’hutellirence el

de ta Foi comble la lumiere mate-

dic lle qui vous manque.”

Late une lettre adressée à la So-

viete Amicale des Aveugles, le Rév.

Pere R. Crauphell, CSV. raconte

’audience qu'a bien voulu lui ae-

vorder su saînteté le Pape au cours

du mois de mars, 11 dit comment en

sompagnie du Rév, Pere Po Boury

S.J. directeur général de la Croisa-

de des Aveugles en France et du

Rév. Père P. Côté prêtre aveugle,

directeur d'une institution pour a-

veugles et de colonies de vacances

à Lyons, ils l'urent reçus en audien-

ce dans un salon privé voisin du

cabinet de travail particulier de sa
sainteté, C'est avee une paternelle

sollicitude que le Saint Père écouta

Ces trois grands missionnaires d’Ac

Entreposage et vente de Fourrures.

Réparation de fourrure et garniture

VICTORIAVILLE

 
plissent au sein des aveugles ét lui

Seule la Chevrolet, da

PREMIERE...
et meilleure… au coût le plus bas

 

LANGLOIS

genres.

f
Tél. 369-J   

vxposer leurs aspirations pour l’a-

mélioration du sort des aveugles

tant an point de vue moral que ma-

tériel, Le Saint Père, écrit le Père

pump] a été visiblement ému

, tiand nous l'avons assuré que les
aveugles prient beaucoup pour sa
suintelé et pour toutes ses inten-

tions, Quand je lui ai demandé s’il
avail un message à me confier pour

les aveurles du Canada 1] me dit

“Je demande au Ciel, que la lumiè-
re de l'Intelligence et de la Foi com

ble en eux la lumière matérielle

qui leur manque” puis il donna une

bénédiction particulière à chacun de

ces trois prêtres bénissant aussi

leurs oeuvres, leurs parents et a-

mis, les aveugles qu’ils représen-

tent et leur Patrie. Le Père Camp-
bell ajoute inutile de dire que j'ai
demandé à Dieu que les grâces at-

tachées à cette bénédiction se ré-

pandent au centuple surl'oeuvre de

la Société Amicale des Aveugles.

Le Rév. Père R. Campbell, C.S.V.

qui est aumônier National de la

Croisade des aveugles au Canada
est parti en juillet 1949 en compa-

gnie du Rev, Père Jean Cypihot C.

S.V. pour l'Europe, afin d’y étudier

 

  

 

sûreté en général. 
6000008064

CHANGEMENTS
AUX HORAIRES

En vigueur

dimanche
le 30 avril, 1950
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Oui, vous pouvez attendre le nouveau standard
de puissante performance économique de la
Chevrolet 1950 . . . de même que vous pouvez
en attendre le nouveau standard de beauté, de
suspension confortable, de conduite facile et de

C'est la seule voiture à vous offrir, au coût
le plus bas, les nouvelles carrosseries Fisher ve-
dettes d'élégance dont la beauté attrayante est
une source de fierté.

C’est la seule voiture à vousoffrir, aux plus
bas prix, le moteur à soupapesen tête, un cham-
pion mondial — déjà célèbre par son fonction-
nement économiqueet de tout repos — et consi-
dérablement amélioré cette année!

C'est la seule voiture à vous donner le con-
fort luxueux et la douce suspension des genoux

C'est pour cela qu’un nombre sans précédent
d'hommes et de femmes inspectent la nouvelle
Chevrolet, en font l'éloge et donnent leur com-
mande.

Voyez la Chevrolet pour 1950 — la voiture
qui vous offre toutes ces caractéristiques aux
plus bas prix avec de si faibles frais d'utilisation
et d'entretien. Voyez-la aujourd'huiet nous croy-
ons que vous conviendrez volontiers que c’est
la première et la meilleure au coût le plus bas!

La Chevrolet — et seule la Chevrolet — vous apporte tous ces avantages de belle voiture au
coût le plus bas! NOUVELLES CARROSSERIES FISHER EN BRILLANTES NOUVELLES COULEURS
NOUVEAUX INTERIEURS DEUX TONS, SPACIOSITÉ ET LUXE SUPÉRIEURS .. . DIRECTION SYME-
TRIQUE ET SUSPENSION A GENOUX MECANIQUES UNIFIES . . . PARE-BRISE BOMBE, LE
GRAND DE TOUTES LES AUTOS A BAS PRIX (LA VOITURE LA PLUS LONGUE ET LA PLUS LOURDE
DE SA CLASSE, ET SA VOIE EST LA PLUS LARGE). . . FREINS HYDRAULIQUES CERTI-SAFE.
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 ; X
le fonctionnement des Oeuvres,tant
scolaires que potscolaires se ratta-
chant aux Aveugles. Les Pères Cy-
pihot et Campbell ont visité les

différentes institutions pour aveu-

gles de France, Relgique, Hollande
Italie et Suisse ils iront sous peu
en Angleterre, en Irlande et en Es.

pagne,

Le Rév. Père R. Campbell revien-

dra au Canada d'ici quelques mois,

Nous formons des voeux pour que

la communauté des Clercs de St-

Viateur composée d’éducateurs de

mérite veuille bien, dans un avenir
rapproché, se pencher vers l'oeuvre

des Aveugles et doter le Canada

Français d’une école pour nos gar-

çons aveugles de plus de douze ans,

ed
“tige1

mécaniques unifiés .. . ainsi que la stabilité et la
tenue de route supérieures de la plus grosse et de
la plus lourde voiture de cette catégorie . . .
la protection et la sûreté d’un pare-brise bombé
à visibilité panoramique . . . les freins Certi-
Safe prouvés . . . la glace de sécurité partout et
beaucoup d’autres facteurs de sûreté importants.

PLUS

tout point de vue!

 

  
  

La Bible vous parle …

 

“Honore ton père et ta mère, n-
fin que tes jours soient prolongés
dans le pays que Yaweh, ton Dieu
te donne, Tu ne tueras point. Tu ne
commettras point d’adultère. Tu ne
déroberas point, Tu ne purteras
pas de faux témoignage contre ton
prochain. Tu ne convoiteras point
la maison de ton prochain, ni sa

servante, ni son boeuf, ni son âme,

ni rien de ce qui appartient à tun
prochain.”

Exide 20, 12-17,

(Texte choisi par la Société
catholique de la Bible)

ns-le domaine des basprix,

7g¢Te
UNE VALEUR

GENERAL MOTORS

MOTEUR A SOUPAPES ENTETE PLUS
PUISSANT, TRES AMELIORE

avec carburateur à jet de puissance auxl-
liaire et soupapes d'échappementplus

grandes

 

Le bon moteur Chevrolet quivient d'être encore
amélioré .. . vous apporte plu de puissance, de
plus vives reprises, une meilleure performance
aux faibles allures . . . un meilleur rendementà

LA PLUS ACHETÉE . . . LA PLUS ACHETABLE DU CANADA

vous donne tout ce qu’il y a de nouveau
…de palpitant…d’économique!
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Le R. P. Pierre Angers, si.

brofesseur de littérature françai-

y à la Faculté des Lettres de

Université de Montréal et à la

maison £ Lat-Joseph du Sault-

Lu-Récollet, faisait paraître ré-

mment au Mercure de France

| paris, un Commentaire à l'art

metique de Claudel avec le texte

L. vArt Podtique de Claudel.

jaiune lettre préface, le poète

Pt au Pêre Angers sa recon-

ance: “et si je suis le

jeter, JE ne serai sans doute

ke veul à vous en remercier.”

Cet ouvrage, distribué au Ca-

lu par Les Editions Variétés, a

» présenté par l'auteur à l’U-

ate de Louvain, comme the-

de Doctorat &s-Lettres. L'é-

sde révèle Une connaissance ap-

batondie de l’oœeuvre claudé-

L ne dans son sens philosophi-

Bol religieux.

L'Art Poétique — c’est-à-dire

* M. deux traités: “Connaissance

"mm. temps” et “De la connaissan-

" BE du Mondeet de soi-même”que

©

M

.udel composa au cours de son

: àuxième séjour en Chine (1903-

M 14) — avait peu tenté les com-

M ntateurs jusqu’à présent. À la

« I. concise et touffue, l’oeuvre a
À vique chose de déconcertant:

n MD: curieux mélange de rigueur
nelle «t de foisonnement poé-

EE jure.

4 Une cupleuse introduction ex-

sv les circonstances de la ré-

pgtion de l'Art Poétique (une
égrrituble crise de vocation) et

Lge une svsthèse très claire de
M coctrine qui s'y élabore. Le
ë cre Angers y montre “Le Dra-

EXintime du poète”, “La Doctri-

  

Commentaire à l’art

poétique de Claudel
par Pierre ANGERS, s.j.

 

ne”, “La Clef de l’Oeuvre de

Claudel” et enfin “Objet du Com-

mentaire”. Quoique cette oeu-
vre n’en soit pas une de vulgari- |8
sation, ces pages sont de lecture

aisée et intéressante pour tous.

 

    

  A PROPOS

prix : Dans la deuxième partie, le Pè-
re Angers éclaire le texte aride '#
de Claudel, où la langue du poète !

se prête mal à l’abstraction phi- À
losophique, mais où son génie. lui

fait pénétrer des vérités supé-
rieures. De cette exegèse, l’au-'
teur a fait l'objet d’une thèse qui

se présente sous une forme origi-'
nale: la réimpression de l’Art

Poétique s'accompagne, chapître
par chapitre et page par page, de

renvois à un commentaire à la

fois respectueux et éclairant; il
consiste en ‘un faisceau de textes

tirés de l’oeuvre postérieure de
Claudel et qui manifestent la co-

hérence de sa doctrine en proje-

tant la lumière sur les idées et les
mots clefs.
Le Père Angers termine en ten-

tant de résumerle penseur : “La
tendance de la pensée de Claudel
n’est pas d'élaborer minutieuse-
ment des preuves de l'existence

de Dieu; elle consiste à en mon-
trer l'évidence _niverselle. Tout

est en Dieu, et Dieu “contient”

tout. Il est si universellement at-
testé par la nature et par les as-

pirations foncières de notre être

que son existence s'impose avec
une sorte d'évidence; il suffit

d'apprendre à la regarder.”

Après lecture de cette grande

oeuvre, Claudel écrivait au Père
Angers: “J'en ai ressenti une

grande émotion, un peu celle de
l'inventeur qui voit son outil tra-
vailler hors de lui.” Peut-on ex-
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voué apporte
UNE REVUE COMPLÈTE DES SPORTSI

NOUVELLES! COMMENTAIRES! PERSONNALITES! SUR LE VIFI
undi au Samedi — 8,10 AM — Overnight Sports Review
undi au Samedi — 6.45PM — Doug Smith

   

    
f

(manche au Samedi — 11.10 PM — Langlois’ “Sportswhirl”
with Doug Smith

Mardi - 10.30 PM - Jackie Robinson Show
ne- 10.00 PM - Gillette Fight

J ~ Dimanche — 1.15 PM —
Broadcasts

“ “Fanfare” with Vic Obeck

Résultats du hockey à la demie
de chaque heure de jeu
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par C.-H. LEFEBVRE,s.j.
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VISIONS ENCLOSES, poésies
par Claire LANCTOT

 

Ces divers volumes sont en vente à

325, Notre-Dame, Victoriaville.
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;

D'EDUCATION
par Marthe-Lemaire-DUGUAY LE)

prix: $1.25 J
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DOCUMENTS OFFICIELS SUR LA R
MUSIQUE SACREE | RUA

35 cts e

$1.00

BOIS FRANCS”

 

primer plus grand témoignage ?
Un ouvrage de 392 pages, dis-

tribué au Canada par Les Edi-
tions Variétés. En vente partoul
et aux Editions Variétés, 1460, a-

venue Union, Montréal. Prix
$2.00, par la poste $2.15.

La Patrie, noire héritage

M. Paul Gouin, conseiller teche
nique auprés du conseil exécutif
de la province de Québec, a con-

sacré sa causerie radiophonique

du 16 avril à la renaissance de
notre art sacré, renaissance qui se

manifeste surtout dans la décora-

tion intérieure de nos églises.
Tombés en décadence à peu

près en même temps que notre

art religieux, nos arts domesti-
ques connaissent depuis une ving-
taine d'années un renouveau ex-

traordinaire dont M. Gouin a eu
l'occasion de nous entretenir à

maintes reprises. Ce renouveau
de notre artisanat nous a dotés
d’une nouvelle équipe d'artistes

qui se sont spécialisés dans l’art
religieux et sont devenus les di-
gnes successeurs des maîtres

d'autrefois. Dans cette très in-
téressante étude intitulée “Pour

Commission permanente des car-
dinaux et archevêques de France,
relativement à la conservation
des objets d’art des églises de
France : “Il y a, dans bon nom-

bre de nos églises, de vrais tré-

sors d'art amassés par la piété
et la générosité des siècles. Ils
ne forment pas seulement une
bonne part, et peut-être la meil-

leure, du patrimoine artistique du

pays; ils sont les témoins authen-
tiques et précieux de la foi du
passé, ils contribuent à en con-
server les traditions et entretien-

nent la piété. Ces trésors sont
menacés par la négligence de

ceux mêmes qui en ont la garde,
par la cupidité de certains mar-
chands, par la rapacité des vo-
leurs. Il faut les défendre : c'est
à la fois un devoif patriotique et

religieux. Comment? En insti-
tuant une commission composée
d'hommes compétents, prêtres et
laiques, pour contrôler, diriger et

aider cette garde d'objets d'art.”
À l'instar de la France et pour

des raisons encore plus impérati-
ves, ne pouvons-nous pas, ne de-
vons-nous pas instituer chez-
nous “une commission composée
d’hommes compétents, prêtres et

laiques”, qui aurait plein pouvoir un renouveau de l’art sacré au
Canada”, Jean-Marie Gauvreau

nous indique les endroits où l'on

peut admirer les oeuvres de ces
maîtres de notre art religieux
d'aujourd'hui et parmi les ins-

titutions et groupements qui ont
contribué à ce renouveau, il con-

vient de citer l'Ecole des Beaux-

Arts de Québec, l'Ecole du Meu-

ble de Montréal, “l’Atelier” créé

à Québec par Jean-Baptiste Sou-
cy et “Le Rétable” fondé par le

Révérend Père Wilfrid Corbeil,

du séminaire de Joliette.
L'architecture parfois remar-

quable de quelques églises, mo-
hastères et chapelles, érigés au
cours des dernières années, at-

teste que notre renaissance ne
s’est pas limitée à la décoration,
à l’ornementation intérieure.

Tout cela est éminemment con-

solant et Gauvreau avait sans

doute raison d'écrire dans son
étude, publiée en 1946, que “mal-
gré ses imperfections, la situation
de l’art sacré s’est beaucoup a-
méliorée dans la province de

Québec depuis une vingtaine

d'années.” Mais cela est-il suf-

fisant, ne pouvons-nous pas et ne
devons-nous pas faire davantage

pour reprendre le temps perdu ?

N'y a-t-il pas lieu d'adopter des
mesures rigoureuses pour empé-
cher que l'on ne dilapide les tré-

sors du passé pendant que nous
cherchons à en accumuler de nou-

veaux ?
Ne nous faisons pas d’illusions

nous dit M. Gouin. Lisons, médi-

tons plutôt le remarquable volu-
me que Gérard Morisset vient de
publier sur “L’Architecture en
Nouvelle-France”; méditons sur-

tout les précieuses directives que
contient son avant-propos. Nous
constaterons, en toute humilité,

que nous avons encore beaucoup

de temps, de terrain à reprendre,

que les grandes oeuvres religieu-
ses contemporaines sont rares
chez-nous, qu’il faut en voir “la

cause bien moins chez les archi-
tectes que chez leurs clients mal
éclairés ou trop pressés.”

D'autres pays ont connu, au 19e
siècle, la décadence, Je vandalis-
me qui se sont manifestés chez-

nous vers la même époque. La
France, par exemple. On retrou-

ve dans des ouvrages français
certaines phrases qui auraient pu
être écrites par nous. En voici

quelques-unes parmi les plus

frappantes: “Au 19ème siècle,

l’art religieux se fourvoya dans

le pastiche des grands styles du

passé: faux gothique, faux ro-

man, faux byzantin...” “Le

grand problème actuel est

celui de l’esthélique. La laideur

de certaines églises est indigne

de Dieu, indigne de nous-mêmes,

de notre tradition et de nos pay-

sages...”

Mais la France, pays de nos an-

cétres, a su réagir, reprendre le

temps perdu. Voici les princi- paux passages d'une note, rédi-

gée et publiée en 1929, par la

de contrôler et diriger non seu-

lement la conservation de nos é-
glises d'autrefois mais aussi la
construction de nos nouveaux

temples ? N'est-ce pas là, con-
clut M. Gouin, le meilleur moyen,
de concrétiser les sages avertis-
sements déjà donnés par nos ar-
chevêques et évêques, n’est-ce
pas là le seul moyen d'assurer la
survivance et le plein épanouis-
sement de notre art religieux un-

cien et moderne ?

l'Année du grand relour

“Que l’Année Sainte - soit pour

tous une année de purification et

de sanctification, de vie intérieure
et de réparation, l'année du grand

retour et du grand pardon”, u dit

le Pape dans sa si belle prière de

l'Année Sainte, Nous revenons

constamment sur celle auguste

prière de l’Année Sainte, car il

faut que tous, nous la vivions, No-

tre siècle exigera un ° héroïsme

sans recul de-tous ceux qui veu-
lent être les témoins du -Christ, de
la vérité, Espérons que nous ne

verrons plus ce triste spectacle de
catholiques, qui se proclament

tels, et qui à longueur de journées
renient leur baptême, Pas toujours

en paroles, mais bien en actes! ls-

pérons que l'ère sera révolue de
ces masses de catholiques qui ne

savent à peu près rien des riches-
ses de la Rédemption, et qui pas-

sent leur temps à critiquer le cler-
gé. “On ne touche pas à la religion,

on n'attaque pas la religion, dit-

on, mais uniquement les agisse-
ments de tel ou tel membre du cler-

gé”! Nous savons trop où ces vai-
nes et subtiles distinetions ont con-

duit tant de pays, aujourd'hui vi-

des de prêtres, Le prêtre est le
ministre de Dieu, et l'attaquer,

c’est s’attaquer au Christ, Il ne
nous appartient pas de juger les

ministres de Dieu. S'ils en sont in-

dignes, Dieu les jugera à leur me-
sure. Mais avons-nous fait tout no-

tre devoir en priant ardemment

pour notre clergé, pour que nos

prêtres se sentent encouragés, sou.

tenus dans leur apostolat. N’avons-

nous pas, hélas, multiplié les obs-

tructions à leurs enseignements ?

Nous ne cherchons pas à taire la

vérité, à laisser croire que tous les

prêtres sont des saints. . Mais Le-

gardons ceux qui critiquent la plu- 
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part du temps le clergé: ce sont

des personnes qui en ont eu beau-

coup à se faire pardonner, Et pour
exiger des ministres de Dieu une

suinteté exemplaire, ont-ils eux-

mêmes une sainteté accomplie à

opposer?
Prenons garde que ces critiques

qui sont devenues une véritable

plaie nationale ne nous achemine

vers les catastrophes qui ont étouf-

fé trop de pays jadis cutholiques,
On pleure, aujourd’hui, dans ces

pays; on se plaint qu'il n’y a plus

‘le prêtres, Mais les prêtres, on les

a tués. On les a tués d'abord dans

l'opinion, et toujours avec ces mots
subtils qu’on ne s’attaquait pas à
la religion, mais aux membres du

clergé, Le démon est fin, et comme
il se joue des prétendues finesses

et subtilités des hommes, S'ils est

un pays qui n beaucoup reçu du

clergé, c’est le nôtre, Et nous ne
devrions jamais l’oublier, même

si parfois quelques rares ministres

idu culte ne semblent pas à la hau-
| teur de leur état, Nous sommes.
Nous imposé des pénitences pour

ces prêtres, pour que tous soient à
la hauteur de leur vocation, Non.

on aime mieux critiquer, sans cal-

culer la portée des coups. Ce qui
intéresse un grand nombre, c'est
l’intérêt personnel, égoïste. On en

veut au clergé parce qu’il ne cesse
de dire la vérité, de condamner ce

qui doit l’être, Au fond, pourquoi

les glorieux Martyrs derrière le ri-
deau de fer ont-ils été torturés, si.

non parce qu’on ne pouvait étouf-

fer ces voix qui criaient la vérité?
Et quand de mauvaises langues es-

saient de tuer lu réputation de tel

ou tel ministre du culte, c’est le

plus souvent que l’on ne peut sup-

porter la lumière de Ja vérité.

 
Nous croyons que l’un des plus

profitables examens de conscience
serait que Chacun s’examine sur ce

sujet. Et puisque c’est l’année du
grand retour et du grand pardon,

il faudrait que tous nos catholiques
fassent un véritable retour i l'es-

prit catholique, à l’esprit d'unité de
leurs Pasteurs, un grand retour à

ce véritable catholicisme qui doit

inspirer toute notre vie. Nous de-
vons cette délicatesse de gratitude

a notre Clergé. Nous lui devons ce

respect, cet amour que nous devons

à Jésus, Et ayons tous le caractère 
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VOUTE POLAIRE

PROTEGEZ vos FOURRURES

Oui, dans votre voûte d’entreposage, scientifi-
quement refroidie, vos précieuses fourrures seront
entiérement à l'abri du feu, du vol, des mites et de

 

Netardez pas à prendre cette précaution indis-

Dans notre voûte vos fourrures sont assurées.

Confiez-nous aussi vos réparations de fourrure.
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de faire taire les détracteurs du

clergé, Il n'apparaissent si forts
que parce qu'il y a trop de mous

dans nos rangs, trop peu de vrais

catholiques ayant choisi de suivre
Jésus savent défendre uvec éner

gie, convietion, ses ministres, C’est

le temps de Pâques: Alleluin, Al-
leluiu. Il faût revoir renaître par-

Lout où ji] tendait à disparaître, cel
Tamour respectueux du prêtre, un

amour généreux qui ne peut per-

mettre qu'on insulte lc earnctère
sacré des prêtres, £t si ces perni-
cieuses critiques cessent, nous Ver-

lons de nouveau notre beau pays

connaître une floraison de Voen-

tions sacerdotales el religieuses.

[as vocations ont diminué lamen.

tablement; c'est que nos foyers ca-
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PETITES ANNONCES

   
ON DEMANDE: On demande ven-
deurs, Bon salaire, S'adresser i Ro-

saire Patry, 25, rue St-Georges,

Tél: 1334-R Victoriaville,
 

A LOUER: Un logement de qua.
tre pièces. S'adresser à 390 Est, rue

Notre-Dame, Victoriaville. "Tél:

1430-W

ON DEMANDE: Un classeur de
filières de quatre tiroirs, 18 pouces

de large, 28 pouces de profondeur

52 pouces de hauteur. Veuillez 6

ecrire à Case Postale 66 Victoriavil
le, 13-20-27 avril

J'oussing BRAY: Faites vos achats

de poussing immédintement, Nous a
vons différentes variétés. “New
Humps”, “New Hamp, Crosses, Co.

lumbhin Rocks, PPouleties mélangiu

et cuchets, Poussin d'un jour ot

en ctoissances, Epargnez du temps

en communiquant avee vobre agent:

Wim Hamel, 25, rue Arthur, Vieto.
rinville, J, H. Rondeau, Ste<Eliza-

heth, Mederie Breton PMlessisville,

Rosaire Plante, St-Valère de Bul-
strade, Josaphnt  Robidoux, King.
sey Falls,
 

LOGEMENT DEMANDE: On de-
mande un logement de quatre piè-
ces, plus chambre de toilette pour
couple sans enfant, Communiquer
par téléphone, No 2426 Victoria-
ville,

-

.

CAMION A VENDRE

Camion de trois tonnes,

Dodge spécial 1948 avec diffé
rentiel 5 (onnes, Dompeuse

moteur neuf, très peu de mil-
lage, A vendre à bon marché,

S'adresser à:

A. C. BELAND

14,rue Poitras,
Tél: ARS ou 531

Victoriaville

AUX LISEURS : Demundes cula-
logue gratuit 84 pages, plus de
mille titres, tous les genres, cape

et épée, romans, archives secrè-
tes ou criminelles, psychanalyse,

médecine, dictionnaires, aventures,
albums pour enfants, livres reli-
gieux, soins de beauté, histoire,

Beaucoup de nos livres viennent de

France, ÉTOILE, 327 Mont-Royal

Est, Montréal
 

PIANO DEMANDE: On demande

à acheter un plano usagé, mais en

hon ordre, S'adresser à Maurice

Buteau, Lu Fonderie Univernel,
Victoriaville. Tél: 244-w,
 

A qui la chance? Une splendide ous
verture pour tout homme de bonne
réputation qui a l'ambition de deve-

niv marchand prospère, Clientèle é-

tablie, gros revenu assuré dès le

premier jour, l’as de débournés, Nb

vous avez un équipement peur voy.

ager voici la chance de votre vie,
Nous vous donnons un entraîne-

meuf complet, S'adresser à la Com-

pagnie J, IR. Watkins, Dept, Q.N-9
350 St-Roch, Montréal, Qué,
 

VOYAGEUR DEMANDE; Avons
besoin d'un voyageur d'expérience

nyant clientèle de Marchands de

(irains, Coopératives el Marchands

Généraux dans les comtés de Ya-

muska, Arthabaska, Drummond, Ba
got, Wolfe, Richemond, Frontenac

et Compton, Bonne commission et

honi, Donner références et tous les

détails. Casier Postal 256, Station
18, Montréal, ©, À.
 

VENDEURS DEMANDES: Agents
demandés pour la ville de Vietoria-
ville. Territoires cultivés, 225 pro-
duits Jîlo connus et garantis: cos-

méliques, médecines, (hé et café.
Spéciaux Gratis chaque mois. Bons
cévenus pour personnes ambitieu.
ses, $15.00 couvrant ly valise. Un

mois d'essai sans risque, Détails.

ITO 5130 St-Uubert, Montréal, 
6 avril, juno

 

AVIS
important

Pour Padoptio
d'un enlant délaissé de

Crèche Samt - Vincent de Pau
| saut désormais adresse
sa demande - par écril

La Sauvegarde de l’Enfan
43, rue d'Auteuil Quéte

QG M manque toujours
des parents adoptifs

# direcieur

eeprentitrelmees tholiques, pour un grany nombre

hélas! n'ont pas été à lu hauteur
 L'heure de ta grâce!

Centre Maria] canadien

 

de leur mission, C'est l'année du

grand retour et du grand pardon,
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ALCALINE — LITHINEE —

FOIE DE LA VESSIE DE  
i

EXIGEZ LES VERITABLES LITHINES GUSTIN

(exportation sur la boîte)

procurent économiquement la meilleure

Eau de table et de régime

sont très efficaces

ACIDE URIQUE, RHUMATISME, GOUTTE, MALADIES DU

ET DE L'INTESTIN.
pour 12 grosses bouteilles d'un litre.

PRODUIT DE FRANCE

Prix 60c. Franco par poste 66c sur réception du prix

En vente dans toutes les pharmacies

La Cie Canadienne des Agences Modernes

8794 Ave Delorimier, Montréal.
Une boite de Lithinés contient 12 paquets suffisants

me
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PETILLANTE — DIGESTIVE

LA PEAU, DE L'ESTOMAC

6-13-20-27 avril
 

ON DEMANDE: A louer, un loge.
ment de cing ou six pièces, Rez-de-
chaussée, S'adresser par téléphone

No 1603, M, RAYMOND VERVIL-

LI,
 

ON DEMANDE: Solliciteur pour

bureau de collection dans district

de Victoriaville. F, G. Cardinal &
Cle, 233 ouest, rue Notre-Dame,
Montréal, 13-20 avril

 
 

ON DEMANDE: Avons besoin d'un
coffre-fort de seconde main,  Di-

mension environ 30 pouces de haut

et 24 pouces de large, Veuillez écri-
re à Cane Postale 66, Victoriaville,

13-20-27 avril

 

Les personnes maigres
engraissentde 9,10,15 liv.
Recouvrez entraln, énergle, vigueur

Quelle traluformationt [es vs ne paralssont plus,
lon chalen n'affermissent, le visage s'arrondit; plus
de out 6mnclé; disparts cet air de equelette atnbu-
Jant, Des milliers de Jounin Niles, horiines ot fourines
qui ne pouvalent engealusor sont Ners aujourd'hui
de lour bolle appurence. lin attribuent ce résultat
À Oatrox qui revivine et renforoit, Contient lugrédi-
oute, stimulants, fursifiante, fer, vitamine Ji, Onl-
elumpour enrichit le nang, améliorer l'appétit et la
tigoution et miouz faire profiter de in nourriture:
lult gagner du puids. Ne cralgnes pas de trop en-
@rulaser, Coaues quand vous sures rattragé les B, 10,
16 ou 20 lvros nécessaires pour attelndrels normale,
Cuûte peu, Nuuveau format d'essai seulement 600,
Kanayos les famous comprimés-toniques Ostrez
pour recvuvrer vigusur et pulds. Tuutes pharmacies,

 

COUVERTES fabriquées
: Avec vos vieux lainages

 

Pourquoi ne pas faire transfor-
mer vos vieux luinages et tricots
en couvertes de lits ou d'autos, ete,
Vous envoyez vos vieux lainages et
nous fabriquons pour vous, écono-
miquement.
Nous cardons, filons et tissons
aussi les luinex domestiques

Demandez nog cireulaires et prix
de laines à tricoter et à tisser,

FILATURE PLESSIS
Cardage — Filage — Tissage

Plessisville, I’). Cté Mégantic

Horoscope GRATIS
par Jean DuPuy

Prycho-PAgniatiste-Asvologue

Envoyez votre nom et edrents avec
votre date de noissence ou long et 23e
pour délreger Tes frais de malle ot d'é-
criture et vous recevrez votre HA
COM GRATIS ocec un Porte-Bonheut.
Adresses à

JEAN DuPUY
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Mutations de . . .

(suite de la 1ère page)

1; au nord-est et au nord-ouest au
No 178-2, terrain du Canadien Na-
tional; le terrain présentement

baillé formant une superficie de

114080 pieds carrés, mesure anglai-
se, Un autre terrain faisant égale-
ment partie du lot P178-4 du ca-

dastre renouvelé de la ville de Ni-

colet, étant la continuation, vers
le sud-ouest, de ln rue indiquée

sur le plan annexé aux présentes,

comme étant le No 178-3-9, le dit
terrain mesurant 40 pieds de lar.

geur par 148 pieds de profondeur

et ainsi borné; vers le nord-est par
le terrain en premier lieu ci-des-

sus décrit: au sud-ouest par l’Ave-
nue de l'Ecole Normale; et les

deux autres côtés par le surplus

du dit numéro 178-4, propriété du
bailleur. Bail à rentes foncières par

Antoinette Trudel à Ludger René,

du terrain ci-après désigné: un

terrain emplacement en la ville de

Nicolet, & prendre dans le lot de
terre portant le No P 178-4 du ca-

dastre renouvelé de ta ville de Ni-
colet, le dit terrain mesurant G8

pieds de largeur sur l’Avenue de

PEcole Normale sur 100 pieds de

profondeur, plus ou moins, et sans

garantie de mesure précise, et ainsi

horné: au sud-est à une rue proje-

tée; au nord.ouest au terrain con-

cédé à Georges Robin; au sud-ou-
est, à l’Avenue de l’Ecole Normale;

et au nord-est au surplus du dit lot

178-4, propriété de la succession.
Déclaration en date du 21 jan-

vier 1950, devant H. R. Dufresne,

Embellissez votre maison à l'aide dela =

PEINTURE MURALE LAVABLE -

Petat Tèxc « Murphy
S'étend bien, sans marque de pinceau

MATE + SEMI-LUSTRÉE « LUSTRÉE Si
Grand choix de nuances

On peut s’en procurer partout où l'on vend

le NARVO et les peintures Murphy
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notaire, faite par Napoléon Ther-
rien, comme suit: Que par une do-

nation de feu Théophile Therrien

& Uxor, aux minutes de H. R. Du-
fresne, notaire, de Nicolet, le 30

juin 1892 dont copie a été enregis-

trée au bureau d’enregistrement

No 2 du comté de Nicolet, le 3 mai

1800, sous le No 1, A-1, il est deve-
nu propriétaire du lot de terre por-

tant le No 360 du cadastre pourles
ville ct paroisse de Nicolet; lequel

immeuble, après la mise en forme

du cadastre renouvelé de la ville de
Nicolet, a été désigné sous le No

360.1. Que lors de l'établissement

de la Manufacture de lunettes, à
Nicolet, en 1912, il a concédé le

dit No 360, le terrain nécessaire à
l'érection de la manufacture; et en

même temps, il a cédé un terrain
ou passage allant de l’Avenue de
l'Ecole Normale au terrain de la di-

te manufacture; lequel chemin ou
passage a toujours été, depuis, con-
sidéré sous le nom de rue Martin

ou rue du Paluis de Justice, comme
propriété de la ville de Nicolet, vt

administré par cette dernière.

Déclaration en rectification de

désignation par Napoléon Therrien
ot J. A. Martin, en date du 4 fé-

vrier 1950, devvant H, R. Dufres-

ne, lesquels déclarent que la dési-
gnation contenue dans un bail &
concession, reçu devant le notaire

soussigné, le 3 mai 1941, et dont

copie enregistrée au bureau d’en-
registrement No 2 du comté de Ni-

colet, le 20 juin 1941, sous le No

30181-B-38 a été décrite par erreur

comme faisant partie du lot No

360-1 du cadastre renouvelé de la
ville de Nicolet; et que la véritable

désignation du terrain alors concé-

pr

la ville de Nicolet, du côté du nord-

est de la rue de l'Ecole Normale,

ayant 96 pieds ou environ, de lar.

geur, par environ 250 pieds de pro-

fondeur; borné au sud-ouest à l’A-

venue de l'Ecole Normale; au nord-

est et au sud-est à la rue du Pa-

lais de Justice; et au nord-ouest

au lot No 361-2, terrain de l'Ecole

Normale. Ce terrain concédé était

ei-devant désigné sur le plan dépo-

sé par Napoléon Therrien, comme

étant les lots Nos 360-3, 360-37,

360.38, 360-39 et 360-40; et a été,

plus tard, et encore aujourd’hui dé-

signé sur le cadastre revisé de la

ville de Nicolet, comme étant le

No 360-48,

.

Le Conseil 1326...
(suite de la lèvr page?

origines, puisque, fils du sol, il est
devenu professionnel du sol en en.

brassant la carrière agronomique.

11 était à mon sens, doublement

nicolétain puisqu'il a l'ait ses étu-

des classiques au Séminaire de Ni-

colet, ayant été élève du cours

1907-1816, et que, de plus, il a vé-

eu parmi nous, en plus de cette

période de son vours classique,

comme citoyen de cette ville, de

1986 à la date de sa mort, survenue

il y n une semaine.
Ses études classiques terminées,

Jean-Baptiste Millette étudia l’a-
gronomie immédiatement après, il
entra au service de la classe agri-

cole, étant d’abord nommé agrono-

me à Matane et plus tard agrono-

me régional à Nicolet.

A Matane d'abord, et pendant 17

ans, il dépensa ses activités au

service de lu Classe agricole et de

ses compatriotes, Fondateur de

cercles de l’U.C.C., de coopératives

agricoles, il fut de plus là-bas,

président de la Commission scolai-
re, membre du conseil municipal,

président de la société St.Jean-

Baptiste et un des membres les

plus dévoués de la société St-Vin-

cent de Paul,

Arrivé à Nicolet en 1936, il se

continua à se dépenser dans l’inté-

rêt des cultivateurs de la région et
localement pour les citoyens de sa

ville ,Homme d'oeuvres, d'un es- Nicolet prit social remarquable, d’un in-

Cetexte fait partie d'une série d'anecdotes recueillies et publiées par M. P..G. Roy,
qui fut pendant bien des années archiviste de la province de Québec. Les illustrations
sont de ené Chicoine.

Une demi-carte à jouer valant quarante
sous, un quart de carte valant quinze sous ..….: tel

«
fut, à

au Canada.

Voici ce que raconte Benjamin Sulte:

“L’intendant de Meulles était venu en

Canada en 1682 et s’apercevant que nous

nous n’achetions d’elle, il comprit pourquoi le Canada

vendions à la

France moins que

se trouvait sans argent.

Les habitants avaient recours au troe, à la manière

des Sauvages. Cet état primitif était par trop génant.

En sus, depuis 1081, le roi envoyait un détachement

de soldats pour garder les dépôts de pelleteries et mettre

obstacle aux maraudes des Sauvages, mais il oubliait

de le payer tout en ordonnant de le faire vivre.

De Meulles conçut l'idée de fabriquer de l'argent

au moyen de sa signature, dans l'espoir que le roi

lui ferait l'honneur de rencontrer ces obligations. Le

un moment donné, le papier-monnaie eu usage

dé, est la suivante: Un terrain en jassable dévouement, profondément | guay,

chrétien, possédant une foi vive, il
‘organisa en grand nombre des re-

saive. Il fut également membre et

président de la Ligue du Sacré-

Cueur, pour le développement de

laquelle il se dévoua sans cesse.

Au service de l'Eglise comme au

service de l'Etat, il ne ménagea nj

ses peines, ni son temps, Dans le

domaine municipal, il me fait plai-
sir d'évoquer sa mémoire ayant é-

té l’un des échevins les plus dé-
voués et les plus désintressés. Sa

santé, son temps, voire même son

argent, il les dépensa sans comp.

ter dans l'intérêt de sa ville,

Nous avions le honheur de le
compter comme membre du Con-

seil 1326 des Chevaliers de Colomb,
et je suis certain qu’il laisse par-
mi ses frères un souvenir inoublia-

ble.
Doué des plus grandes qualités

de coeur, profondément religieux,

père de 10 enfants, il fut dans la
vie privée, un époux modèle et un
père exemplaire. A un certain mo-

ment de sa vie, il fut durement é
prouvé par la maladie, qui semble

avoir cloué à jamais un de ses gar.
cons sur un grahat de malade. Gé-

néreux jusqu'au plus profond de

l’âme, il accepte et supporte cou-

rageusement cette épreuye, s’ou-

bliant souvent lui-même pour don.

ner à sa famille et à son fils mala-

de tous les soins nécessaires, La

Providence à voulu qu’il nous quit-

te, alors qu'il était encore relati-
vement jeune; la mort l’a fauché

dans la force de l’âge; et son âme,

j'en suis sûr, connaît déjà les beau-

tés éternelles,

C’est en ces quelques mots, mes-

sieurs, que j'ai voulu évoquer de-

vant vous le souvenir de ce frère

disparu, en votre nom, tout comme

au mien. Je termine en déposant

sur cette tombe à peine fermée, le

témoignage d’un souvenir ému et

d'une amitié vécue, “Tempus fu-
git memento mori”.

Création d'un...
(suite de la lére page) 

cette réunion qui s'est tenue sous

la présidence de M. Aug. Beaubien,

‘président de la société St-Jean-
Baptiste de Nicolet. M. Lione} Du-

+

On adopta le dos blanc

des cartes à jouer qui abon-

daient au magasin, paraît-il, Sur

le dos de la dame de trifle, par

exemple, on écrivait: “Bon pour la.

somme de quatre livres”, L'intendant signait

et posait son sceau de cire. Le trésorier de la

colonie signait, l’arfois, le gouverneur signait aussi.

La seconde dénomination était de quarante sous, sur

une moitié de carte, La troisième, quinze sous, prenait

un quart de carte, avee des lettres initiales au lieu de

la pleine signature. Après 1720, on eut recours aux

cartons, mais c'était la même chose, en empirant, si bien

que.rendu à 1760, il y avait plus de quatre-vingts millions

quele trésor français répudia.

de francs de ves écritures qui n'étaient pas payées et

tien de semblable à nos cartes n'existait en Europe

lorsque l'intendant signa sa première pièce de cette

monnaie, Il créait un nouveau genre de circulation
financière.”

PUBLIÉ PAR
roi approuva la mesure et ne paya guère. Faute

d'imprimerie, on devait écrire ces sortes de “bons”

à la plume; faute de carton, il y avait le papier ordinaire,

mais celui-ci était tellement ordinaire qu'il u‘avait
aucune consistance.

A

POUR FAIRE MIEUX CONNAÎTRE LA VIE
PITTORESQUE DES CANADIENS D'AUTREFOIS 

 

secrétaire de cette même So-

ciété agissait comme secrétaire de

cette réunion,

M. Gaston Charland, président

de la Ligue de Baseball de cette

ville explique le but de cette réu.

nion et demande qu’on en vienne à

une entente, Comme première base,

dit-il, il serait opportun de créer

un comité dit “des loisirs”. C'est

dans ce but que cette réunion est

convoquée. Ce comité régirait les

problèmes des divers mouvements

sportifs et sociaux de cette ville et

aurait plein pouvoir de s'adresser

à qui de droit pour obtenir l'aide

nécessaire à chacun de ces mouve-

ments, ce qui éliminerait sans au-

cun doute, le chahut qui existe ac-

tuellement, Ainsi done les fonc-

tions de ce mouvement central

convergerait vers l'unification de

tous les mouvements sportifs et

sociaux actuellement existants, Ce

comité ohservera une saine auto-

nomie envers chacun des mouve-

ments, 11 faudra chasser l'esprit

de domination, Ce comité ce nom-

mera “le Comité paroissial des

Loisirs”, M, Gaston Charland pro-

pose la nomination de sept per-

sonnes dans ce comité.

Me Renaud Chapdelaine, qui a-

vuit été chargé, dernièrement, par

In société St-Jean.Baptiste de Ni-

culet de former un comité paroissial

d'uetion catholique, justement dans

le but de centraliser tous les mou-

vements sportifs et sociaux de cet-

te ville fuit rapport de ses démar-

‘ches à cet effet et dit sa satisfac-

tion de voir un tel mouvement

prendre naissance, La question de

centralisation de tous les mouve-

ments règle la question adminis-

trative mais non pas encore la

question pécuniaire. Le premier

point qu’il faut envisager présente-

ment c'est l'acquisition d'un ter-

rain qui servirait d’une manière

permanente à tous ces mouve-

ments. Le comité paroissial des

loisirs qui sera formé, ce soir, dit-

il, devra régler cette question,

L'on procéda ensuite à l'élection

 

dent de l'élection et M, Lionel Du.

guay, secrétaire alors que MM. U-

bald Caron et Rodrigue Camirand

furent nommés serutateurs,

Ont été élus membres de ce co-

mité paroissial des loisirs:

vice-président;méo  Dumoulin,

nonhcoeur, directeurs,

tifs et sociaux.

Echange …
(suite de la première page)

participants d'autres endroits.

l'inverse,

participer aux Visites Interpro

vinciales une formule est adres

Sée sur demande. Cette
fournit à la société les renseigne 
familles et des visiteurs,

sonnes sérieuses et responsables vi

bec et Ontario afin d'interviou
er les familles désireuses de pren

auditoires tout
dans les collèges et couvents,

Lors de la réunion du consei

exécutif de la société tenue à To

ronto il y a quelques
sous la présidence de M.

élections annuelles. Elles

chési réélu président; MM. R. À

Jeanneret, vice-présidents; M. Y

Beaupré,
pour la province de Québec. Les
autres membres du conseil sont :
MM. J. Flavelle Barrett, H. E, Co.
chran, Craufurd Martin, R. L. Pe-
pall, Harold Fry, le Général Bruce
Mattheuws et Madame R. Miche-
ner, tous de l'Ontario, les Hon, O.
Gagnon, Antoine Rivard, L.-A. Tal-
bot, MM. Guy Hudon, Georges
Shink, Dr J.-B, Jobin,tous de Qué-
bec; Dr Donatien Marion, de Mont-
réal et M, P.-E. Bagnon, de Ris- 

du comité paroissial des loisirs, M.

Aug. Beaubien fut nommé prési-

MM.

Auguste Beaubien, président; Ro-

Henri Lahaye, trésorier; Gaston

Charland, secrétaire; Ubald Caron,

Dr Moise Vigneault et Sylvio De-

Ce comité se mettra de suite au

travail pour stimuler les clauses

d'une constitution qui sera ensuite

mise à l'approbation des représen-

tants des divers mouvements spor-

que ou une excursion pour des visi

]teurs et leurs hôtes, tantôt ils se

{réunissent pour échanger leurs im-

pressions de voyage, Tous portent

une insigne spéciale qui est aussi

portée par un grand nombre de

Dans la province de Québec ce
sont surtout les garçons qui sont

intéressés à participer aux Visites

Interprovinciales tandis qu’en On-
‘[tario c’est

plus d'anglo-canadiens qu'il lui est
possible de placer s'adressent à la

| société chaque année,
A toute personne désireuse de

Cependant

formule

ments nécessaires sur la personne

intéressée, sa famille et la localité
qu'elle habite, Dans la majorité des
Cas, une lettre de références prove-

nant d'un professeur de l'étudiant

| est exigée, Toutes ces informations
sont très utiles pour le choix des

Pendant les quatre mois précé-

dents les vacances d'été, des per-

sitent les villes et villages du Qué-

dre part aux échanges de visites,

d’adresser la parole devant divers
particulièrement

semaines

Jean

Bruchési, sous-secrétaire de la pro-

vince de Québec, on procéda aux

donnè-

rent le résultat suivant: M, J. Bru-

Stewart, V.-A, de Billy et F.-A.C.

Fraser, trésorier. M. J. H, Biggar,
fondateur du mouvement, demeure

organisateur en chef et M C.-H.

organisateur - adjoint

mouki.

Toute personne souhaitant parti-

ciper aux Visites Interprovincia-

les de quelque msniére que ce soit

obtiendra de plus amples rensei-

! gnements en s'adressant à Mlle

Denise Rheault, 12, rue Perreault,

tél: 2370, Victoriaville.

Funérailles de … .
‘ (suite de la lère page)

  

à qui il prodigua conseils et assis-

tance, Pour ses enfants, il fut un

‘père accompli et pour son épouse,

‘un inoubliable époux, Il faisait de

‘l’action catholique active, notam-

‘ment en faveur des retraites fer-

* mées,

Tous déplorent une mort aussi

inattendue, Toute la population de

Niculet se joint aux nombreux #-

mis du défunt pour offrir à sa fa-

mille si cruellement éprouvée, ses

plus sincères condoléances et dé-

i pose sur cette tombe l'hommage res

pectueux de son souvenir.

Les bannières de la Ligue du.

Sacré-Coeur et des Chevaliers de

Colamh suivies chacune d’un grand

nombre de leurs membres précé.

duient le cortège. Une nombreuse,

assistance tant de Nicolet que de

l'étranger suivait le cortège,

A la cnthédrale, le corps fut

transporté au sein de l'église entre

deux haies formées par les Che-

valiers de Colomb et les membres

de la Ligue du Sacré-Coeur.

La levée du corps fut faite par

M. l'abbe A. Dumas, curé de la

cathédrale, accompagné de MM.les

abbés Alphonse Roux, aumônier des

Frères du Sacré-Couer (Victoria-

ville) et Labonté curé de St-Céles-

tin, comme diacre et sous-diacre.

Le service fut chanté par M, l’ab

bé Antoine Melançon, curé de St-

Léonard, accompagné de MM. les

Roux et Labonté, comme diacre et

sous-diacre,

Pendant le service, des messes

furent dites aux autels latéraux de

la cathédrale par MM. les abbés

Walter Roux,vicaire à la cathédra-
le de Nicolet, le Rév. Père Maurice

Cadieux, s.m.m. directeur de la Vil-
la du Rosaire, à Nicolet, MM. les

abbés Robert Beaudet, professeur

au Séminaire de Nicolet et Paul

Roy, directeur de l'Ecole d'Agri-

culture, de Nicolet.

On remarquait au sanctuaire:

Mgr Albertus Martin, P.D.V.G,,

MM. les chanoines J. Bourgeois,

vice-supérieur du Séminaire de Ni.
colet, Emile Lauzières, chancelier

de l'évêché, Robert Charland, ex-
supérieur du Séminaire, MM. les

abbés Georges Dubuc, supérieur

du Séminaire, Albert Dumas, curé
de la cathédrale, Poirier, aumo-

nier des RR. SS. de l'Assomption

de la Sainte-Vierge de Nicolet,

Wilfrid Bergeron, aumônier des

R.R. SS. Grises de l’Hôtel-Dieu,
Laliberté, directeur spirituel au

Séminaire de St-Hyacinthe, le Rév,
Père Supérieur du Noviciat Mont-

fortain, de Nicolet, le Rév. Père

Guindon, s.m.m., directeur des RR,

PP, Montfortains à Papineauville,

MM. les abbés Caya, assistant au-

mônier des RR. SS, Grises de l'Hô-
tel-Dieu, Geo.-Etienne Lemire, pré-
fet des études au Séminaire de
Nicolet, Alph, Desharnais assis-

tant aumdnier des RR, SS. du Pre.

cieux Sang, de Nicolet, Euclide

Rousseau, de Sherbrooke, Alexis

Rousseau, d'Abercon, Belcourt, de

St-Grégoire, Tétreault, de St-Fré-

déric, Camille Longval, de Ste-

Eulalie, Emile Picard, assistant

aumônier des RR, SS. de l'Assomp-
-[tion de la Sainte-Vierge, de Nico-
-llet, Alcide Lemaire, de Ste-Moni-

que, Lionel Désilets, vicaire à Ste-
-{ Monique, Lucien Roberge, Char-

les-Edouard Brassard, curé de St.

Zéphirin, Gustave Coté, Foucault,

Martial Houle, Geo, Côté, Rémi

Dolan, J. M. Grandmont, V, Lefeb.

vre, tous du Séminaire de Nicolet,

Martel, de l'Ecole d'Agriculture de

Nicolet, O. Lupien et I. Lauzières

aussi de l’école d'Argiculture, Jac-
ques Rouillard, secrétaire de Son

Exe. Mgr. Lafortune et Germain

- Rouillard, vicaire à la cathédrale.

On remarquait dans la nef: les

-|RR. SS. de I'Assomption de la

- Sainte-Vierge avec leurs élèves du

Pensionnat Ste-Marie et de I'E-

cole Normale, les RR. SS. Crises,

les RR. SS, du Précieux Sang, les
RR. SS, Ste-Jeanne d'Arc, les Apô-

1| tres de Marie Médiatrice, les RR.
. 15S. Notre-Dame du Clergé, les RR,

SS. de la Sainte-Famille, les élè-

ves de l'Ecole d'Agriculture, la
classe de Versification du Séminai-
re de Nicolet, la classe de sixième

année de l'Académie Commerciale

des RR. FF. des Ecoles Chrétien-
nes, de Nicolet, les élèves du Jar-

din de l'Enfance.

La chorale de la cathédrale, con.
jointement avec la chorale du Sé-

minaire était sous la direction de

Me Renaud Chapdelaine, avocat et
maître de chapelle et l'orgue était

touché par M. l'abbé Th. Tessier,

organiste.

 

Parmiles solistes on remarquait:

l'Honorable Antonio Elie, ministre

d'Etat et député provincia] d’Ya-

maska, M. Emery Fleury, député

provincial de Nicolet, M. René
Blondin, notaire, de Bécancour, et
M, l'abbé Walter Roux, vicaire à la

cathédrale qui fut le soliste du can-
tique d'adieu.
L'ordre des funérailles était sous

 

lvard, H, P. Ricard,

      

  
  
  

   

Soveil-vous combien de

kik

LT)

ur In4A RePa LLLTT

Faitos-le test vous-
Les CARTES MAM

IL ve VOUS ou CONTERA PAS Leu,

prete —

dons

Nous fournissons

GRATUITEMENT
les CARTES ainsi .

expliquantle raterBullytraite: t tin
moderne sur la Mamaslua

ADRESS EZ-NOUS CE COUPON DIS AuJauRDyy, °

Nom

Localité.
 

Nombre devaches dans votre troupeau

LABURATOIRES OR

  

 

LÉO LORRAIN LIMITÉE

 

la direction de la Maison Rousseau

et Frères Ltée, de Nicolet.

Les porteurs d'honneur étaient

MM. les agronomes Armand Jou-

bert, de St-Léonard, Napoléon Mer-

cier, Roger Cloutier, Gérard Ri-
tous de Nico-

let et J. R. Paradis, de Sorel. Les

porteurs de la Direction funéraire

-|Rousseau et Frères Ltée avaient

la charge de porteurs officiels, La

quête fut faite par MM, les agro-

nomes H. P. Ricard et Nap. Mer-

cier,

Le défunt laisse pour pleurer sa

perte, outre son épouse, née Ber-

nadette Chamberland: ses enfants

Rosaire, M.D., Suzanne g.m.e,, Ro-

land, étudiant, Monique (Mme

Jacques Cloutier), Bernard, Jean.

Paul, étudiant au Séminaire de Ni-

colet, Jacques, étudiant au Sémi-

naire de St-Hyacinthe, Guy, étu-

diant à l'Académie Commerciale

des FF. des Ecoles Chrétiennes à

Nicolet, Claude, étudiante au Pen-

sionnat Notre-Dame de l’Assomp-

tion, à Nicolet et Serge, b ans; son

gendre, M, Jacques Cloutier; son

beau-père, M. E. A. Chamberland,

marchand, de Bic; ses frères et

leurs épouses, M. et Mme Alphonse

Millette, de Montréal, M. et Mme

Hughes Millette, de Montréal, M.

et Mme Honorius Millette, de

Montréal, M. et Mme Geo.-Etien-

ne Millette, de St-Hughes, M. et

Mme Horace Millette, de St-Guil.

laume; sa soeur, Mme Emile Ju-

lien, de St-Guillaume; ses belles-

soeurs; la Rév. Soeur Marie-de-la-

Passion, de la communauté des re-

ligieuses du Sacré-Coeur d’Otta-

wa (Alice Chamberland); ‘son

beau-frère, M. et Mme Eloi St-
Germain, née Yvonne Chamber.

land, de Québec; ainsi que de nom-

breux cousins, cousines, neveux et

nièces,
Outre les parents plus haut men-

tionnés, on remärquait dans le cor-

tège: Son Honneur le maire J. A.
Gaudet, avocat, de Nicolet, MM, les

échevins J. U. Garon, représen-

tant officiel de Me Maurice Bois-

vert, député fédéral de Nicolet-Ya-

maska, Dr Herman Chatillon, MM.
Fernand Rock et Raoul Blanchet-

te, de cette ville; Son Honneur le
maire Geo. Fleurent, de Nicolet-

Sud, Son Honneur le maire Adé-

lard Duval, de St-Jean-Baptiste de

Nicolet; Me Armand Proulx, avo-
cat, greffier de la ville de Nicolet,
MM. Rodrigue Camirand, assistant

greffier, Rémi Raiche, trésorier, E.
douard Smith, assistant-trésorier,

Edouard Beaulac, chef de police,

Jean-Luc Lemire, surintendant des

travaux municipaux,

La Corporation des Agronomes

du Québec était représentée dans

les Sections suivantes; Section de

Québec, MM, J. E. Dubé, Henri

Lauzières, Paul Méthot, Laurier

Descoteaux, Armand Ouellette et

Bruno Potvin; Section de St-Hya-

cinthe, MM. Ernest Mercier, Phi-

lippe Granger, Albert Desrosiers,

Emile Lemire, A. Pasquier, Gilbert
Dionne, Hector Tessier, Emery

Beaulieu, Ernest Dubois, Geo.-E-

tienne Millette, Alph. Deschênes et

Domina Fortin; Section des Can-

tons de l'Est, MM, J.- Bpte Sirois,

Maurice Jean, Hector Béliveau, La-
val Giroux, Vincent Lanouette, B.
Chagnon, G. Martel Samuel Bou-

langer et I. Chabot; Section de

Montréa] MM, J.-R. Pardais, G. Mil
MM. J.-René Paradis, Gérard Mil.

lette et Antonio Lamoureux; Sec-

tion de Joliette, M. Anthime Char-

bonneau; Section de Nicolet, MM.

Napoléon Mercier, Gérard Rivard,

H, P. Ricard, Louis Baribeau Ar-

mand Joubert, Koger Cloutier, Hen

ri Verville, Gérard Leblanc, Eme-
ry Pelletier, Clément Lemire, Jo-

seph Montour, Albert Bernard,
Bertrand Turcotte, Alphonse Bou-

cher et Pierre Armand Gélinas;

Inspecteurs de Beurrerie, MM, Ber

nard Lamarée, Geo. Et, Duquette

et A Héroux.

On remarquait aussi: les familles
Edouard Béland, Antonio Gravel

et Louis Béland, de Louiseville; M.|
le Commandeur et Mme Henri Bi-'

——

ron, de Nicolet, M. Jean Desnoyez,
de Québec, M, J. A, Martin, ging
de I'Américan Optical Co. de Ni,
colet, Dr et Mme P, M, St-Piem

de Nicolet, Dr Richard Poirier, by

Moise Vigneau, Sr A. Laperrièr
tous de Nicolet, Dr et Mme Leni,
re, de la Baie du Febvre, Dr Jy),

Laberge, de "Hopital Notre-Dame
de Montréal, M, Antoine Biron,

vocat, maire de Drummondville, 4,
Romulus Roy, notaire de St-Lé.
nard M, André Vigeant, avocatde

Nicolet, Arthur Désilets, notaire à
Nicolet, P. A. Trahan, avocat ¢ >

Nicolet, Renaud Chapdelaine, pr. ;

tonotaire, de Nicolet, Dy R. Veil. fl:

leux, Dr et Mme G. A, Brossmd

Mlles Mireille Gagnon et Fern.)
de Houle, garde-malades a I'Hopi§
tal Notre-Dame, MM. J. C. Me.
cier gérant de la Caisse Populaire à

de Nicolet, L. E. Moreau, géranf:
de la Banque Canadienne Nation.

le, à Nicolet. J, O, Couture, géranf:

de la Banque Provinciale, à Nic.
let, M, et Mme Willie Banville, &
Québec, Mlles Andrée et Pierret:?

Salvas, de Sorel, Rita Gagné, Gis;

le Beauchemin, Michelle et Andif3
Gaudet, de Nicolet, Mme Arthuf;
Ricard, de Victoriaville, M, Emi"
Millette, de Stratford, Ont., Mn:
Alfred Lemay, de Victoriaville, 3
et Mme Omer Dumaine, de St-Gul-

  

   

civil de Drummondville M. Gastu.
Carignan représentant les étudian:

en médecine de Laval, de Québe:;
M. Paul Auger, E.M. représentar:

du cours 37-43 du Séminaire de Ni
colet, l'avocat Paul Rousseau, &;5
Drummondville, Mme Donat Lof:
re, de St-Guillaume, MM, A, Bro.
seau, Laurent Proulx, Sylvio I?
noncourt, Emile Gélinas, Jos, Cage
dinal, Georges Robin, Roméo Du

moulin, Henri Béliveau, Gastoy
Allard, Lionel Duguay, Honoré Di;
guay, Pauline Duguay, Rosaire Di

guay, Ant, Brochu, Geo.-Et. Cit
J. Bpte Desfossés, Félix Desco”

teaux Herman Rousseau, Antoni’
Côté, O. Lambert, Roméo Lafoni;
Jean-Marie Charland, Georges Cwÿ
ron, Julien Rousseau, Lucien Hou
de, Rodolphe Morissette, Mauricif
Béliveau, Robert Proulx, Brun

Beauchemin, Maurice René, Rao

Lemire, Antonio Blondin, NyË
Therrien, Marcel Dubuc, Geo, Bo:
cher, Maurice Houle, Alex, Hol;
Ern. Janelle, Arthur Désilets ain;
qu'un grand nombre d'autres anf
du défunt. ;
Un très grand nombre d'’offra$

des de messe, de bouquets spirf*
tuels, de télégrammes et de cand:

de sympathies ont été déposés «ij.
la tombe du défunt, 3

 

   

Nos plus sincéres sympathies
la famille du défunt,
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Avec les compliments se

ARTHUR  MARTIN| |
Gérant de ok
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laume, M, Emile Goulet, ingénieu"3


